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avec la dame qui l'accompagne, et pour le faire plus commo­
dément, elle ordonne à Sœur Marie-Bernard de prendre l’en­
fant dans ses bras pour quelques instants et d’en avoir grand 
soin. Ainsi fut fait ; mais voici qu’au bout d’un moment, 
l’enfant s’agite, manifestant l’intention d’aller vers sa mère. 
La Sœur essaie de le calmer, mais en vain. Bientôt il devient 
si turbulent qu’il lui échappe des bras, glisse à terre et se 
met à courir vers sa mère. Ses jambes étaient dénouées. Il 
était guéri.

Confuse, Sœur Marie-Bernard, qui ne savait rien de l'état 
antérieur de l’enfant, s’approche du groupe et s'excuse auprès 
de sa Supérieure d’avoir ai mal gardé l’enfant confié à ses 
soins. Sans vouloir prendre garde à l’emotion de la mère, la 
Supérieure renvoie sans trop de sévérité la religieuse, pendant 
que, sur ses pas, l’heureuse mère lui cri involontairement : 
« Eh bien, Madame la Supérieure, ne vous lavais-je pas dit? »

Triste statistique

L’Eclair a publié dernièrement les résultats d’une enquête 
qu’il a faite sur le recrutement du clergé en France. Il range 
les diocèses, à ce point de vue, en bons, moyens, inférieurs.

Dans la catégorie des bons sont classés, dans cet ordre, 
Paris, 350 élèves, — Cambrai, 315, — Arras, chiffre de l’an­
née précédente, — Rodez, 200 au lieu de 430, — Mende, même 
chiffre que précédemment, — Dijon, qui avait 100 élèves en 
1898, n’en compte plus que 32. Mais la rentrée qui, en 1898, 
avait, été de 30, a été cette année de 43, — Luçon, les chiffres 
sont stationnaires, — Bourges, dans ces huit dernières années, 
a vu diminuer d’un quart le nombre de ses séminaristes, — 
Bayonne, qui avait 180 élèves au Grand Séminaire en 1900, 
n’en a plus que 130. Au Petit Séminaire, la baisse a été d’un 
tiers, puis de moitié. Depuis 1908, les chiffres se relèvent,— 
Bordeaux, 110 grands séminaristes ; au Petit Séminaire, le 
chiffre des nouveaux est de 50, — Coutances, les chiffres ont 
un peu baissé. Les départements de Bretagne conservent leur 
contingent.

Les moyens. Amiens. En 1898, le Petit Séminaire comptait 
250 élèves ; en 1908, un peu plus seulement de la centaine.


